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alon,  or  tha  back  covar  whan  appropriata.  Ail 
othar  original  coplaa  ara  fllmad  baginning  on  tha 
firat  paga  with  a  printad  or  llluatratad  Impraa- 
aion,  and  andIng  on  ttia  laat  paga  wMi  a  printad 
or  llluatratad  Impraaaion. 
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right  and  top  to  bottom,  aa  many  framaa  aa 
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Laa  Imagaa  auhmntae  ont  éti  raproduHaa  avae  la 
plua  grand  «oin,  compta  tanu  da  la  condition  at 
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plat,  aalon  la  caa.  ~aua  laa  autraa  axamplairas 
originaux  aont  flIméa  an  commançant  par  la 
pramMra  paga  qui  comporta  una  amprainta 
dimpraaaion  ou  d'IHuatration  at  an  tarmifiant  par 
la  damièra  paga  qui  comporta  una  talia 
ampralnta. 

Un  daa  aymboiaa  auhfanta  apparaîtra  sur  la 
damièra  imaga  da  chaqua  microficha,  salon  la 
caa:  la  aymbola  -*-  signifia  "A  SUIVRE",  la 
aymbola  ▼  aignifia  "FIN". 

Las  cartas,  planchas,  tableaux,  atc,  pauvant  ttre 
fliméa  t  daa  taux  da  réduction  différants. 
Loraqua  la  documant  aat  trop  grand  pour  êtra 
reproduit  an  un  aeul  cliché.  Il  eat  fHmé  i  partir 
da  l'angle  aupériaur  gauche,  do  gauche  i  droite, 
et  de  haut  an  iiea.  an  prenant  la  nombre 
d'imagaa  néceaaaire.  Laa  diagrammaa  auh«ants 
illustrant  la  méthode. 
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>'  A  partir  d'un  endroit  litu*  dus  U  divition  de 
I  Bit  du  chemin  de  (cr  Nitionkl  Tranicontinentâl  à,  on 
prèi  d'Edmunditon,  prorinee  du  Nouveau  Bruniwick 
en  tlUnt  juiqu'k  U  Rivière-du-Loup,  eomt<  de  Tteiii^ 
couata,  province  de  Québec; 

».  A  partir  de  Montréal,  panant  par  ta  ville  de  Joliette 
et  la  vallée  de  la  rivière  L'Auomption  ou  la  vallée  de  la 
Riviire  Noin,  comté  de  Joliette,  en  allant  juiqu'k  un 
point  de  raccordement  avec  le  chemin  de  fer  National 
Tranacontinental  à,  ou  pria  un  endroit  nommé  Way- 
montachene.  province  de  Québec; 

3.  A  partir  de  Montréal  en  allant  juiqu'k  un  point  de 
raccordement  avec  le  chemin  de  fer  National  Trans- 
continental; le  dit  embranchement  devant  être  construit 
dan»  une  direction  nord-occidentale,  en  conformité  du 
plan  originaire  et  ainsi  qu'indiqué  sur  la  carte  préparée 
par  le  Grand  Trunlt  Pacific  Branch  Unes  Company  et 
soumise  k  cette  compagnie. 

4.  A  partir  d'un  endroit  «itué  dans  la  division  de  l'Est 
du  chemin  de  fer  National  Transcontinental  entre  les 
76e  et  78e  degrés  de  longitude  ouest,  jusqu'k  Ottawa; 

5.  A  partir  d'un  endroit  situé  dans  la  division  de 
1  Est  du  chemm  de  fer  National  Transcontinental  entre 
les  83e  et  85e  degrés  de  longitude  ouest,  jusqu'k  Oritlia; 

0.  Une  hgne  de  ceinture  encerclant  la  cité  de  Winni- 
peg,  se  raccordant  avec  d'autres  réseaux  de  chemin  de 
fer  et  passant  s'il  est  jugé  k  propos  par  des  parties 
extérieures  de  la  cité; 

7;  A  partir  de  Winnipeg  jusqu'k  un  endroit  situé'sur 
la  hmtte  méridionale  de  la  province  du  Manitoba,  k  une 
distance  de  vingt-cinq  milles  au  plus  k  l'est  ou  k 
l'ouest  de  la  Rivière  Rouge; 

8.  A  partir  de  Neepawa  jusqu'k  un  point  de  raccorde- 
ment avec  le  chemin  de  fer  Grand-Tiorc-Pacifique  par 
la  route  la  plus  courte  praticable; 

9.  A  partir  d'un  endroit  situé  dans  la  division  de 
I  Ouest  du  chemin  de  fer  Grand-Tronc-Paafique  dans 
le  voisinage  du  township  ij,  rang  16  ou  17,  k  l'ouest  du 
premier  méridien,  jusqu'à  Brandon,  et  de  Ik  jusqu'k 
Régina;  et  aussi  une  ligne  allant  de  Brandon  k  un  en- 
droit situé  sur  la  limite  méridionale  de  la  province  de 
Mamtoba,  dans  le  voisinage  de  la  Montagne  k  la 
Tortue; 

„r^°'  A  partir  d'un  endroit  situé  dans  la  division  de 
1  Ouest  du  chemin  de  fer  Grand-Tronc-Pacifique,  dans  le 


".  A  pïrMrdî^„rtJ!:/'r"W'"«  Fort  Churchill; 

'•Ci«t  dSTh  Jin  de'K  ■ii-'î  «>•"•'•  division  de 
1«  105e  et  io«  d»^.  rf  ,  ''"^'?'"=-'^«<^«q>'*.  entre 
Prince  Alberl'        ^'^^  **•  '""Pfde.  et  ail  Jt  ju.qu'à 

Bitti^rS!  "■"  ''•^''•^o^t-r:;'»!^" 

du^*i.^iPn'îr,^■'',ï^;S,^iL^•  JJ  *vi.ion  de  l'0„..t 

d'Albem!\o.prè.oJîttr!       »•'•  *>  1»   Province 
dericcS,SSSn-^V:?î:^?r£f- «^««ti-'qu-à  «n  endroit 

r(i'e«\^^„"-i.7^^  »it«L^  dS,.  1.  ^«^"  de 
le»  U7e  et  laiTdJL  rf.  1  '^'?"=''^«^''q"e,  entre 
et  U  CwilSfel^^L'S^fi*""*!,  J'Tl'''^  Daw«m; 
de.  dites  Ug^dJ^hJ^Jf  ^'»  de  la  construction 
ticm.  à  «tre'^ti^^^lS^f''  '"'  '"  ■""•"  "  «=«  «c- 

4f^''n^tSSÎS'es"\nS"r-  "'-'-* 
H^e^  n^'ttT"^""'^  "«'■  '"«^t-'o.  «voir  :1a 

lignes  numérota  e!,,^!^'!';  f"^*Jf^P'^^  >*« 
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(d)  Les  lignes  de  prolongement  de  la  Colombie- 
Britannique,  devant  comprendre  les  lignes  numérotées 
15  et  i6; 

(e)  La  ligne  de  prolongement  de  Dawson,  savoir,  la 
ligne  numérotée  17; 

(f)  La  ligne  de  prolongement  de  la  baie  d'Hudson, 
savoir  la  ligne  numérotée  10; 

18.  A  partir  d'tm  endroit  de  la  division  de  l'Est  du 
chemin  de  fer  National  Transcontinental  et  allant 
jtisqu'à  St.  John  ou  à  tel  autr?  port  sur  la  baie  de  Pundy 
que  la  Compagnie  peut  considérer  comme  accessible  et 
plus  propre  aux  fins  de  la  Compagnie. 

La  Compagnie  peut  émettre,  k  l'égard  des  dites  lignes 
stismentionnées,  des  obligations,  débentures  ou  autres 
valeurs  ainsi  qu'il  naît,  savoir:  jusqu'à  concurrence  de 
quarante  mille  piastres  i  ar  mille  pour  les  lignes  numé- 
rotées de  un  à  cinq,  inclusivement  et  pour  la  ligne 
numérotée  dix;  jusqu'à  concurrence  de  trente  mille 
piastres  par  mille  pour  les  lignes  numérotées  de  six  à 
neuf,  inclusivement  et  de  onze  à  quatorze,  inclusive- 
ment, et  dix-huit;  jusqu'à  concurrence  de  cinquante 
mille  piastres  par  mille  pour  les  lignes  portant  les 
numéros  quinze,  seize,  et  dix-sept;  ces  obligations, 
débentures  ou  autres  valeurs  ne  peuvent  être  émises 
que  proportionnellement  à  la  longueur  de  voie  ferrée 
construite  ou  dont  la  construction  a  été  donnée  à  l'entre- 
prise, ou  séparément  à  l'égard  de  chacune  des  dites 
Ugnes  de  chemin  de  fer  ou  de  chacune  des  dites  sections, 
ou  de  certaines  Ugnes  ou  sections  réunies,  ou  à  l'égard 
de  toutes  les  dites  lignes  dans  leur  ensemble;  et  la  Com- 
pagnie peut  émettre  ces  obligations,  débentures  ou 
autres  valeurs  dé  cette  nature  en  une  ou  plusieurs 
séries  distinctes,  et  restreindre  la  valeur  émise  dans  l'une 
quelconque  des  séries  de  façon  à  grever  les  privilèges, 
biens,  actifs,  recettes  et  revenus  de  la  Compagnie, 
présents  ou  à  venir,  ou  les  uns  et  les  autres,  qui  seront 
déterminés  dans  le  mortgage  ou  l'hypothèque  consentie 
pour  garantir  cette  série  c&tincte  d'obligations,  dében- 
tures ou  autres  valeurs. 

Comme  on  peut  le  constater,  les  embranchements  de 
la  division  de  l'Est  sont  destinés  à  relier  au  chemin  d<> 
fer  Transcontinental  National  le  territoire  que  longe  le 
fleuve  Saint  Laurent  et  que  baignent  les  Grands  Lacs, 
et  pour  la  division  de  l'Ouest,  ils  sont  projetés  en  grande 
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du  Nord,  par  suite  de  u  gra„de^u^~^?       '^''"^ 
qui  accou{«it  dans  ce  p^s  de  la   G^nH-^nT^""*' 
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DIVISION  DE  L'EST 


En  partant  de  Moncton.  la  ligne  suivra 
DE  MONCTON  la  nmte  praticable,  la  plus  directe 
A  WINNIPEG  possible,  pour  traverser  la  province  de 
1800  MILLES.  Québec  et  atteindre  la  ville  de  Québec; 
au  raccordement  de  la  Chaudière,  & 
cinq  milles  en  amont  de  Québec,  la  ligne  nouvelle 
traversera  le  fleuve  St-Laurent,  puis  piquera  tout  droit 
sur  Winnipeg  en  passant  aux  environs  du  Lac  Abitibi  et 
au  nord  du  Lac  Nepigon.  La  distance  de  Moncton  à 
Winnipeg  est  d'environ  i8co  milles.  La  ligne-mère  de 
cette  division  sera  construite  aux  frais  du  gouvernement 
canadien  et  louée  à  la  Compagnie  pour  une  durée 
de  cinquante  années;  les  embranchements  seront  con- 
struits par  la  Compagnie.  En  vertu  des  dispositions, 
des  Actes  et  des  Conventions  intervenues,  le  Gouverne- 
ment a  nommé  quatre  commissaires  appelés:  "Les 
Commissaires  du  Oiemin  de  fer  Transcontinental  "  qui 
sont  chargés  de  construire  cette  partie  de  la  ligne  au 
nom  du  gouvernement  et  aux  conditions  suivantes: 

"Afin  de  protéger  la  Compagnie  en  sa  qualité  de 
locataire  de  la  Division  Est  et  d'assurer  la  construction 
économique  de  cette  division,  de  façon  à  en  permettre 
l'exploitation  dans  les  conditions  les  plus  favorables,  il 
est  ici  convenu  que  les  spécifications  relatives  à  la 
construction  de  la  dite  division  devront  être  soumises  à 
la  compagnie  et  appMMvées  par  elle  avant  le  commen- 
cement des  travaux  et  que  le  (Ût  travail  devra  s'exécuter 
conformément  aux  dites  spécifications  et  sera  soumis 
à  la  surveillance,  b  l'inspection  et  à  l'acceptation  con- 
jointes de  l'ingénieur  en  chef  de  la  Compagnie." 

Etant  donné  que  le  loyer  payable  par  la  Compagnie 
au  gouvernement  pour  l'emploi  de  la  Division  de  l'Est 
consiste  en  un  tant  pour  cent  sur  le  prix  de  la  con- 
struction, il  est  évidemment  de  la  plus  haute  importance 
pour  la  Compagnie  que  ce  facteur  du  prix  de  construc- 
tion soit  établi  sur  la  base  la  plus  économique  possible, 
compatible  toutefois  avec  la  qualité  de  la  construction, 
et  &  cet  égard  les  dispositions  des  conventions  précé 
demment  citées  protègent  entièrement  la  Compagnie.  Au 
cours  de  l'achèvement  de  la  ligne-mère  de  la  Division 
de  l'Est,  la  Compagnie  pourra  prendre  à  sa  charge 
et  exploiter  les  sections  de  cette  ligne  au  fur  et  à  mesure 
de  leur  construction  et  ceci  &  des  conditions  it  débattre. 
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àpayer  autre  chose  que  les  "dépenses  deTeMlStew'- 
pour  les  quarante-trois  années  suivante  la'SmpZié 

l^vr,"""'*"'^"".'  *"  g°»vemementrsm«  fSde 
loyer,  pne  somme  équivalente  à  trois  pôurcentXorix 
ete  construction  de  la  dite  division.*^  Il  ^  conv^ 
toutefMs  que  si,  au  cours  de  l'une  quelconque  des^^ 
^;emj»r«  amiées  de  la  dite  durée  de  quSStrS^^ 

fem^?,  r^rs^a'v-sr^SuïiaS^f^î^ifi' 

r„vî,M'  »T.*™'=*™  ™'  '«  monC  totef  Cùelle 
Sa  1.^      ^  période  de  cinquante  années,  dans  le  eu 

î^^terSe^^dit  ten-mSri" 

veraement  décidait  d'entreprendre  cette  «Ztel^" 

^q^?:^ért'^  T  P*"°<>«  "dditS^e^e  °dê 
Sïï^    années,  tous  les  droits  et  pouvoirs  de  circu- 

^^ÎStal^'e^r  ■roïS^?  .£t-e?1rf  ? 
portions  du  réseau    !e  la  comp^nie  ^  ^aLl  ?W 

de^:«:';ars.sfrn^tt!rrt^u'e%feiri 

«rtuel  ement  la  jouissance  gratuite  pendit  s»t  ans  e? 

nS«J?JÎ!f  !>  f  ■  ^^  ^  '*P'  »"°^».  '1  n'y  aura  aucun 
d^l^eS'rir^T^l;^  des%^L'°^n^^yH 
JBOnltes  jusqu'à  présent,  mais  que  î^  Mit  Sï?h,.î 


LB   OltAND-TItONC-PACIFIOI>B 


It  Compagnie  aura  déjh  été  h  même  de  retirer  de  piédenz 
avantages  du  trafic  qui  existera  lors  de  son  achèvement. 
Cette  section  de  la  ligne  entre  Québec  et  Winnipeg 
passera  au  travers  de  ce  que  l'on    a  raison  d'appeler 

la  xone  minérale  de  l'Est  du  Canada,"  car  dans  la 
région  adjacente  il  la  ligne-mére  se  trouvent  situés  les 
gisements  maintenant  célèbres  de  Cobalt  et  des  gisements 
de  nickel,  de  cuivr:  et  de  fer  qui  n'attendent  que  l'ar- 
rivée du  chemin  de  fer  pour  être  mis  en  exploitation. 

Nous  venons  de  dire  que  la  ligne-mère  de  la  Division 
de  l'Est  serait  louée  &  la  Compagnie,  mais  les  embranche- 
ments de  cette  division  seront  construits  par  la  Compa- 
gnie elle-même  et  seront  sa  propriété.  Une  subvention 
a  dej&  été  accordée  par  le  gouvernement  de  la  province 
d'Ontario  pour  aider  à  la  construction  de  l'embranche- 
ment qui  part  de  la  ligne  principale  et  se  dirige  vers  le 
sud  pour  atteindre  Fort  'Â'illiam  et  Port  Arthur.  La 
subvention  pour  cet  embranchement  appelé  "Em- 
branchement du  Lac  Supérieur  "  est  de  taooo  par  mille 
en  argent  et  six  mille  acres  de  terre  par  nulle.  Le 
gonvemement  du  Canada  a  accordé  aussi  pour  la 
construction  de  cet  embranchement  une  subvention  de 
$6,400  par  mille,  en  argent. 

L'embranchement  projeté  de  la  ligne-mère  de  la 
Division  de  l'Est  à  North  Bay  ou  Gravenhurst  aura 
également  son  importance  parce  qu'il  relie  le  nouveau 
chemin  de  fer  Transcontinental  au  réseau  actuel  du 
Grand  Tronc.  On  peut  en  dire  autant  de  l'embranche- 
ment projeté  de  la  ligne-mère  de  la  division  de  l'Est  vers 
MontnSal.  Ces  lignes  traverseront  une  région  nouvelle 
et  fourniront  les  moyens  de  transport  nécessaires  pour 
l'établissement  d'industries  profitables,  h  portée  des 
magnifiques  pouvoirs  hydrauliques  qui  abondent  dans 
cette  partie  du  pays. 

DIVI5I0N  DE  L'OUEST 


La  conformation  naturelle  de  la  région 
DE  WINNIPEG  que  parcourt  la  Division  de  l'Ouest  a 
A  L'OCEAN  nécessité  son  fractionnement  en  deux 
PACIFIQUE,  sections,  savoir:  la  Section  des  Prairies 
1800  MILLES      et    la    Section    des    Montagnes.     La 

première  s'étend  de  Winnipeg,  par 
Edmonton,  à  WoUe  Creek,  Alberta.  versant  oriental  des 
Montagnes  Rocheuses,  et  couvre  une  distance  d'environ 
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VL^  f'  **  ^«'"»*"e,  comme  son  nom  l'indique 
SS^^b'"-^°S*?°'°«''  ^«  Wolfe  Creek,  Alb^  à 
prts  840  milles.  Cette  division  sera  construite  i« 
fr^s  de  la  Compagnie,  avec  l'assistance  du  Gouvera" 
ment,  qu.  garantit  pour  une  durée  de  50  ans,  1«  ^m 
fnt^T-^™  hypothèque  de  la  Compa|nie.  ^"t^êî 
te1^«;,rF^,S?^'=^~"  ^'  »'3.oo?'par  milte.  poS 
S.™^       *''^  Praines;  et,  pour  celle  d«  Montages 

ÏTl-r  ^"^  ''ïf'*'  ''"  P"''  <ï«  '»  construrtiMXIi 
que  soit  ce  pnx.  De  son  c«té,  la  Compagnie  de  chdSr 

de  Snfdf  r  r"  '^"""  ^^'»^^*  garant*  une  éSS 
ptriSnL  i  •  ^"P^B^^  de  chemin  de  fer  Grand-Tronc- 

o,ÎS,tf»;„^i"'"P/' !,*"'**'**'  P<»^"«>e  durée  de  dn- 
quante  années,  afin  de  pourvoir  au  reste  des  fonds  né- 
çessairespour  la  construction.     La  Compagn^^   paiera 

?J,!f,?*i'  P?  '^.  Gouvernement,  à  dater  de  iTchè! 
t^,^  <!"  chemm  O'intérêt,  au  cours  de  la  cons- 
^Î^h'.  ''«'f*  .«".trer  dans  les  dépenses  orX 
?^^f    construction);  mais  le  Gouvernement  paiwa 

qS    ^i?^f?"r  'IT'^'"*    '^.  ''P*   Premières  années 
qui    smvront    1  achèvement  de    la  ligne,    sans  avoir 
aucun  recours  contre  la  Compagnie  mm  leTin^te 
ainsi  payés.     Ensuite,  la  Comp'a^e  pïera  S  n^S 
sur  lœ  bons  garantis  par  le  Gonvemanent,  avw  Stte 
exception.  cep«,dant.  q.e.  si.  à  une  époque  quetaî^! 
que,  au  cours  des  trois  années  qui  suivront  la  oSe 
vtJZ.^vtrj"^'^'-  '"  Compagnie  ITSiuvai^s 
Zi^^'"'"  ^'  ?"5;*^  '^^  mtérêtl,elle  continuerait   à 
^ai^^™*^*  ^  '"  P^Priété,  et    >•  l'expiration  d« 
dix  années  qui  suivront  l'achèveme:'         la  Section  da 
Montres,  toutes  1«  sommes  dues        ^  intéS^rquI 
U  Compagnie  aura  néghgé  de  payer  et  que  le  Gouve^e^ 
ment  aura  payées,  seront  capitaUsées  et  devront  être 
r«^boui.ées  par  la  Compagnie  au  GouvemT^t.    A 
rf.fSl»P"  '*  Compagnie  de  pourvoir  au  paiement  de 
ri^ii^\^*!y'"*'  P"  '^  Gouvernement,  pendant  la  jS 
n'auraft\f  %""'  *™"'  ^^  '«  P^y»^'  ^  GouvememS^ 
n  aurait  pas  de  recours  contre  la  Compagnie  tant  que 
^sommes  ainsi  arriérées  ne  dépasseront  pas  Uml^! 
tant  de  cinq  années  de  l'intérêt  que  la  Compaenie  n'^t 

mettre  à  plus  tard  ou  de  capitaUser.et  aloi«  le  recoure  itdt 
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sé  BU  Gouvernement  consistera  k  nommer,  avec  l'appro- 
bation de  la  Compagnie,  un  administrateur,  pour  ex- 
ploiter la  Division  de  l'Ouest  et  pour  percevoir  et  dis- 
tribuer les  recettes  nettes,  paripattu,  entre  les  porteurs 
de  bons  garantis  par  le  Gouvernement  et  les  porteurs 
de  bons  garantis  par  la  Compagnie  du  Grand  'Tronc  du 
Canada,  dans  la  proportion  de  soixante-quinse  pour  cent 
de  ces  recettes  aux  porteurs  de  bons  garantis  par  le 
Gouvernement  et  de  vingt-cinq  pour  cent  aux  porteurs 
de  bons  garantis  par  la  Compagnie  du  Grand  Tronc. 

Le  pays  que  traversera  la  Section  des  Prairies  de  ce 
chemin  de  fer  contient  des  terres  que  tout  le  monde 
sait  être  parfaitement  propres  à  la  culture  du  blé,  qui 
couvrent  une  superficie  quadruple  de  celle  de  la  zone 
entière  de  la  culture  du  blé  aux  Etats-Unis  et  qui  cons- 
tituent la  grande  zone  agricole  du  Nord-Ouest.  Ces 
terres,  dont  les  colons  prennent  rapidement  possession, 
donnent  de  magnifiques  récoltes,  dès  la  première  année 
qu'elles  sont  ensemencées  et  fourniront  un  trafic  con- 
sidérable au  chemin  de  fer,  au  fur  et  ï  mesure  de  sa 
construction,  ce  qui  explique  facilement  pourquoi  la 
Compagnie  a  pris  à  sa  change  le  paiement  de  l'intérêt 
sur  les  frais  de  construction  de  cette  section,  dès  le  dé- 
but. La  Section  des  Montagnes  traverse  des  gisements 
miniers  et,  par  suite,  prendra  plus  de  temps  à  se  déve- 
lopper; c'est  pourquoi  le  Gouvernement  se  charge  du 
paiement  des  intérêts,  quant  aux  trois-quarts  des  frais 
de  construction  qu'il  a  garantis,  pendant  les  sept  pre- 
mières années  qui  suivront  l'achèvement  de  la  l^e 
(abandonnant  ensuite  pour  une  durée  de  trois  ans  son 
recours  contf  la  Compagnie,  en  cas  de  non-paiement)  ; 
et  si  l'on  tient  compte  du  délai  de  construction  qui  est 
fixé  &  sept  années,'  ce  n'est  qu'en  1919  que  la  Compagnie 
devra  prendre  il  sa  charge  ces  obligations,  en  sus  de 
l'intérêt  du  quart  du  prix  de  la  construction  qui  a  été  ga- 
ranti par  la  Compagnie  de  chemin  de  fer  du  Grand  Tronc 
du  Canada. 

Le  choix  du  tracé  de  la  Passe  de  ta  Tête  Jaune 
pour  traverser  les  Montagnes  Rocheuses  et  attein- 
dre la  côte  du  Pacifique  a  été  une  des  questions 
importantes  pour  l'avenir  de  la  Compagnie,  heureuse- 
ment résolue  quant  aux  rampes  qui  entrent  pour  une  si 
large  part  dans  l'exploitation  avantageuse  ou  coûteuse 
d'un  chemin  de  fer.  Des  explorations  minutiruses  on. 
été  accomplies  par  le  personnel  d'ingénieurs  di!  la  Com- 
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K5S  nfi.^-  ^î"  *'?'»«?»<«;  «Il»  ont  porté  lur  U 

aux  Pm».  sur  la  Paue  Wapiti,  et  ror  un  grand  nombre 
de  pasie.  mtennédiaire».  Le  tracé  de  U  Pasae  de  U  Tête 
jaune  a  été  finalement  adopté  et,  de  ce  fait,  on  a  obtenu 
une  rampe  de  quatre-dixièmes  leulement  de  un  pour  cent 
•oit  une  montée  de  vingt  et  un  pieds  seulement  par  mille 
pour  le  mouvement  à  destination  de  l'est  sur  tout  le 
pMCOurs  entre  Edmonton  et  le  littoral,  et  de  cinq-dix- 
ièmes de  un  pour  cent  seulement,  ou  une  montée  de  vingt- 
!îfi.?lf!LP  n  """*'  P°"''  '*  mouvement  à  destination 
de  1  Ouest  On  comprendra  peut-être  mieux  ce  que  signi- 
aA^^  "^^"^  »  nous  disons  que  les  rampes  obtenues 
ne  dépassent  pas  les  pentes  excessivement  fu^bles  que  l'on 
apu  atteindre  dans  la  région  plate  de-  la  Section  des 
Prainra.  Pour  passer  les  Montagnes  Rocheuses  on  ne 
rencontre  ou  un  point  culminant  dont  l'altitude  maxi- 
mum est  de  37"  pieds  seulement.  La  raison  de  cet 
erat  de  chMo  extraordinaire,  dans  une  locaUté  aussi 
septentrionale,  est  que  les  chaînes  de  montagnes  qui 
longent  la  partte  occidentale  du  continent  Américiin 
et    qui  prennent  raissance  au  Mexique  atteignent  leur 

2fS^/  J?*'î'"'*'  F"'  s'abaissent  graduellement  ven 
le  nord.  Cette  conformation  physique  du  pays  ne  peut 
être  mieux  expUquée  qu'en  donnant  un  tableau  Smx- 
paratif  des  pomts  culminants  et  des  rampes  des  six 
^?i>^?"'°"*'iî'°'*'"  Américains  et  da  Grand- 
Tronc-Pacifique.    Ce  tableau  donne  .«chiffres  suivants- 
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le  Urttd-TW-Paafiqne.  on  ne  rencontre,  comme 
non»  I  «voni  dijk  dit.  qu'un  kuI  point  culminut  d'une 
•mtude  de  3;ia  et  que  la  rampe,  dana  l'une  ou  l'antre 
direction  ne  dépaoe  pai  dnq-dixitmai  de  un  pour  cent 
^t  une  montée  de  vmgt-«x  pieda  par  miUe,  k  l'oueat  dé 
r'^^VP^,**^B<inàx-àaiimet  de  un  pour  cent, 
ii  ^  ™  W'OMpeg  ;  quant  au  Chemin  de  1er  Canadien  du 
Manque,  il  a  deux  point»  culminanU  k  paMer,  mcrorant 

™™J'Ï'       ."""i""?  ***  S'W  «*  comportant  une 
rampe  de  quatre  et  demi  pour  cent  au  maidmum,  loit  »»j 
pie<taparmiUe;le  Great  Northern  a  troi.  pointa  cuhâ- 
nanta  dune  altitude  raaidmum  de  5»oj  pied<  et  une 
rampe  maximum  de  deux  et  deux-cfixièmc»  pour  cent 
ou  ii6  pieds   par  miUe;   le  Northern  Pacific    a   troi^ 
point»  cuhnmant»  d'une   altitude  maximum  de  <(6a 
^ed»  et  une  rampe  maximum  de  deux  et  deux-dixi&e» 
pour  cent,  soit  ii6  pieds  par  miUe;  l'Union  Pacific  a 
trois  points  cuhninant»  dWe  altitude  maximum  de 
5?*Li"      •  ■^*'  "°*  '""P*  maximum  de  deux  et  deux- 
dixième»  pour  cent  ou  ii6  pieds  par  mille  pour  atteindre 
oan   Francisco  et,   pour  gagner  Portland.  Oregon,  on 
rencontre  anq  points  culminants  d'une  altitude  maxi- 
mnmde  8947  et  une  rampe  maximum  de  deux  et  deux- 
axitoie»  pour  cent  ou  116  pieds  par  mille;  le  Western 
Faafic  a  trma  poinU  culminants  d'une  altitude  maxi- 
mum de  S7ia  pieds  et  une  rampe  maximum  de  un  pour 
S"»  °%I'-^-  P**^  P"  °""«;  l'Atchison    Topeka  & 
santa  Ft,  six  points  cuhninants,   altitude  maximum 
7510  pieds  et  rampe  maximum  de  trois  et  trois-dixième» 
pour  cent,  ou  175  pieds  par  mille. 

Le  premier  avantage  que  retirera  le  Grand-Tionc- 
raaùque  de  ces  conditions  exceptionnelles  consistera 
naturellement  dans  l'économie  considérable  qu'il  pourra 
réaliser  sur  l'exploitation  dès  le  début,  ce  qui  est  d'une 
unportance  particulière  pour  un  chemin  de  fer  nouvelle- 
ment construit,  au  moment  où  le  trafic  et  le  revenu  h 
en  tirw  sont  nécessairement  modiques;  néanmoins 
lévohition  gradueUe  de  l'entreprise  et  les  explorations 
accomplies  en  tout  sens  permettent  d'augurer  que  la 
penode  du  trafic  modique  ne  sera  pas  de  longue  durée 
c  Z^  se  reportant  à  la  carte  ci-jointe  on  voit  que  la 
sechon  des  Montagnes  est  située  entre  le  cae  et  le  S7e 
degré  de  latitude.  Il  est  probable  qu'aucune  autre 
étendue  de  l'Amérique  du  Nord  ne  peut  rivaliser,  au 
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point  de  vue  dd  renourcd  naturcllee,  t  /ec  cette  portion 
de  U  Colombie  AngW^.  Où  il  n'y  k  pu  îïgriïïtoï 
rtde  pâtut.ge.  1  y  .  de.  mine,  ou  L  fS«U  lŒÏÏS! 

Aftnct;  mau  «  1«  unet  et  lei  autres  de  cee  rei«>urc«i 
font  d«.ut  .1  y  a  U  chaue  et  la  pèche.  CertrfeUe- 
ment  un  Eldorado  du  Nord  dont  l'avenir  ^^^ 
^^^a1  T""  !•  ••!"«*«<'"  .eptentrionale,^ 
a  «uppoeé  dui  le  pané  que  lei  condition!  cliœatériquea 
L^.^J^  ngoureuie.;  maie  Terreur  de  cette  im- 
iraaon  (est  promptement  diuipée  et  l'on  s'eat  vite 
S^iâ^H  '7.0*?'*  «°»t.  autrement,  à  cauae  de  la 
iï^SÏÏ  îi  I  'O^**»»  Paafique  et  de  l'influence  du 
TOurant  du  Japon  Mr.  Elihu  Stewart,  directeur  du 
Swvice  Forestier  du  Canada,  a  récemmert™5u 
témoignage  devant  le  comité  d'Agriculture  de  la  Chambt» 
nfir^L"""/*  **  ParM'des  resKmrces  et  des  conditions 
Z};rÇ°^<^'\">rf«teap»rUcviUadu  district  avoisi- 
nant  le  Grwid  Lac  des  Esclaves  qui  se  trouve  k  plusieun 
cent«n«i  de  nulles  au  nord  de  l'endroit  où  passele 

^l^'^2Srf''"^J'"t:  "  """it»  cette  drc^S^^ 
que  la  végétation  du  baain  de  la  Mackenzie  était  sur! 
^œante,  le  solal  restant  visible  en  été  vingt  heures  sur 

^SL  r^  ^"  E»cl»ves,  sur  la  rivière  Mackenzie,  k  550 
r^  Ki/f  Pî*î  '"  """^  d'Edmonton,  M.  Stewart  a 
vudu  blé  formé,  des  pommes  de  terres  en  fleur,  des  pois 
bon.  k  manger,  des  navets,  de  la  rhubarbe,  des  brtte^ 
!._?'  T  '^''.'  "''  oignons  et  autres  légumes  de 
jardins.     Les  fraises  avaient  mûri  quelque  temps  au- 

E^fL'^D**  'i  y  »''"*  »'°"  ^^  grosdlles  petiltes  et 
poMes.  Pour  donner  une  idée  de  la  chaleur,  il  a  raconté 

âSJÏ^f'^f  ■  "*  ?°  "*  "'^*  "»  degrf»  à  l'ombre 
durant  plusieurs  jours  et  plusieurs  nuits.  Des  Sauvages 
^^.^'i^^^^'^'^o^-A^^^Po^ prendra  lestea^ 
Wngley  avaient  perdu  deux  chiens  par  la  chaleur  dans 

«nuXi^i'.,^"??*-  ^  ^^  *™  ■*«  '"'«««  systéma- 
faqnes  d  exploration  feraient  découvrir  une  quantité 
«onnante  de  bonne  terre,  en  descendant  du  lac  des 
S^ï™".  ^  '?,  ".^i?  l'a  Pai»-  Le  long  de  la  rivière 
Mackeniie,  lépmette  blanche  pousse  sans  arrêt  ius- 
2!i.t"f  T;"  ''« ''0?<">  Aretique.  Il  y  a  du  fitoe,  du 
,^^,^?iï?rîi  ^\'>«'^«-.  du  gilead  et  du  bouleau 
jusqu  à  Port  Macpherson,  tout  au  nord.  M.  Stewart  a 
raconté  que  sur  la  rivière  des  Esclaves  il  avait  H^n^i^ 


La    OR«MO.T>ON0-PAOIVI0ai 

En  même  t«mpi  que  Ton  choiiittait  le  tr»c4  à  niv». 
une  tète  de  ligne  lur  U  côte  du  Pacifique  et  il  eit  diffiSr 

H?*m^l  '•  P'^  «nportent.  Au  début,  beaaawn 
de  difficulté!  M  préMntaient,  parceque  la  littoraldS 
ta  Colombie  Anglai«  n'offre  pa.  beaucoup  de  hâvr« 
favorable,  et  le.  ingénieur  maritime,  de  l.'^Comp.^l 
ont  dû  par  coniiéquent,  explorer  et  examiner  toutl^î 

cote    nOUr    rhmr^h^^    I.    «H^tt 1  wufcc    |« 


un.  de.  plu.  grand,  avantage.  quH^'SSwrSïS^ 

M.  F.  M.  Bredt,  Inapecteur  de.  Agence,  du  Gouverne, 
ment  qu.  a  remraté  le  Uttoral  de  S  ColomWe  A^gST 
en  .teamer.  de  Victoria  k  Skasway,  Alaska  décrit  aiïS' 

1906.  c  ert  t^ïtainement  le  pay.  le  plu.  pittotMon. 
«uW  pjM.e  imaginer.  Sa  grii/eur  nSu  a  w?^et 
^T^nt;^"*  ~'^*  P"^~"  Norvège. ^Sïï^Sf« 
ration,  que  j'ai  remarquée,  dan.  ce  voyage  il  fam 
«gnaler  un  mieux  «aaible  dan.  la  façon  Sfit^X-* 
Le  navire  «ir  lequel  nou.  avon.  fait  le  trajer^t 
kS^  •»  «»""t.ble.  lu,«eu.eme„t  amJni|é  SI* 
le  denuer  «tyle,  avec  en  plu.  une  cuisine  exceUente 
3^J«'<?°»  l'comm^nde.  et  un  «=rvice  i^épS^^ 
bon  navire  à  la  mer,  commandé  par  un  catritsiné 
Cannant  et  d«  officiers  très  aimables.  ^oM^avô™ 
beauc^p  goûté  notre  voyage  et  nou.  avom>  e^le^ 
heur  de  compter  comme  compagnon  de  route  M 
Hay.,  préodent  du  Chemin  de  fer  aï„d  Tron  "-Pacifi: 
que,  ^cette  façon  nous  avons  eu  l'avanLe  dl 
viBterîPnnce  Rupert.  A  mon  avis  c'ert  un^pl  J^° 
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mant  idtel  ponr  un  terminai  «t  1*  rad*  nt  mm  4nk 
•UT  U  c«t«.  Pour  le  moment,  le  levé  hydronuU- 
que  ert  encore  incomplet  et  lei  marin*  y  sSiteîat 
naturdlement  pour  U  première  (oii  evie  beM* 
poup  de  précaution;  ouii  une  (oit  qu'il*  ont  fait 
1  expérience  de  l'entrée,  ili  diient  n'avdr  plui  aucune 
peur  dy  pénétrer  en  tout  tempe.  Tandi»  que  noua  v 
étions,  le  tempe  était  orageux  et  il  fallait  une  mauvaiM 
m«  au  dehon.  En  didana.  cependant,  tout  était 
parfaitement  cabne,  U  position  le  trouvant  abritée  daa 
venu  prédominanti. 

"Certainemoit,  ajouta  U.  Bredt.  il  y  a  place  pour 
une  grande  viUe  et  l'He  Digby  ferait  un  faubourv  âéal 
ou  un  beu  de  villégiature  charmant.  Il  faudrait  je 
croU,  uutaller  un  transbordeur  pour  créer  une  communi- 
cation, bien  que  la  passe,  qui  sépare  IHe  de  U  terra  soi 
rn"*^îî  ^î^-  P"  P'"*  P""^  «u  j»«te  que  la  distance 
de  la  Cité  de  Vancouver  à  Vancouver-Nofd.  L'fleDisbv 
ferait  ainsi  virtuellement  p  .tie  de  la  cité. 

■;L'actiWté  règne  partout  k  Prince  Rupert;  on  cons- 
truit rapidement  dea  maisons  pour  les  mécaniciens  et 
des  équipes  d'hommes  défrichent  le  terrain  pour  l'em- 
placement de  ville.  Il  y  a  déjè  un  quai  tiès  convenable 
que  I  on  va  prolonger  immédiatement  et  tout  indioue 
un  développement  rapide"  ^ 

L'emplacement  est  pittoresque.  Le  terrain  s'élève 
en  pente  douce  en  arrière,  sur  des  distances  variant  de 
un  k  deux  ou  trois  miUes.  Ca  et  U,  quelques  élévations 
brusques  fournissent  U  déclivité  nécessaire  ponr  le 
drainage  et  les  égoOts,  et  une  ligne  de  rivage  de  cinq 
a  SIX  nulles  de  longueur  encercle  le  front  de  la  cité  L« 
vue  que  l'on  aperçoit  de  ces  imstes  élevés  et  du  terrain  en 
arrière  est  charmante.  Sur  la  rive  opposée  le*  montagne* 
du  nvage  descendent  juaqu'au  bord  de  l'eau.  Au  uard- 
ouest,  dans  un  chenal  émsillé  d'He*  se  trouve  situé  le 
fameux  village  sauvage  de  Hetlakatla  connu  sur  toute 
la  cote  sous  le  nom  de  "Cni  Sainte." 

Prince  Rupert  est  situé  à  550  milles  au  nord  de  Van- 
couver, et  le  nouveau  Chemin  de  fer  Transcontiaental 
possédera  la  route,  la  plus  courte  de  deux  joun  de 
travenée  au  moins,  entre  Liverpool  et  les  ports  Asia- 
tiques. Cette  économie  de  temps  sera  également  réalisée 
pour  les  trajets  entre  les  pcrts  Américains  de  l'Atlan- 
tique et  les  points  transpacifiques.  Le  terminus  se 
trouve  au  centre  de  l'industrie  de  la  pêche  du  saumon 


quMd  on  veut  .tteindr^  Fe.  pSTdu  «d!"  **"  ''~^- 
Au  •ujetd«»pnwr*i  de  Prince  Hun«*  r  i    j 

Town  t  Development  ComoMvetn»r uri-™—  """^ 
de  U  Colombie  AnelaieTefte,^-,  Gouvernement 
«n  intérêt  de.  troi,  q'S  n  Je  êouvSÏÏf.  Ï2!*^^î 
«m  intérêt  d'un  qSarTpour  f«  S^*!^? '^'^?»' 
•cre.  de  l'e-aplaceient  di^Ue  «  V^r,J^l  ^T^^ 

U  méthode  et  ttVmti^  d^y^tTZ'^T^ 
emplacement  de  ville  provoque  dé^miIrtéS,-  .*^ 
ordinaire,  car  il  fonnUra  un  ch.Sr>^  ^î^'  "'"■ 
Placement.  U  como^^.  T^^  exceptionnel  de 
foccMion  «iriîue  qwX  éLfJSS*"'  ""5."  <*« 
d'avance  le  pliS  de  ^"qu^^er^^  ql'douCZ.SÏ?"" 
grande  cité.  De.  di.p2riti<M.  ^Jff'ïïi^^*"  f 
P^.  d«  «luar...  dS^^reuto  dSi^w^" 
d«  grand»  voie,  de  comiSunicaSni,  un  aJtSl'' "S 
«flaire,  dutinct  de  celui  de.  réridœce.  «c  ïl^f -,^ 
une  population  d'i  peu  prè.  600  &m«  c^?  ^J!  L't^'^ 
de.  d'arpenteur»,  d'employés  de.entrp™i^  lorte  de  briga- 
de fer,  JernarchMtTdeS^'LI^*!!?,   r'r"'"'*"^ 
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La  construction  du  chemin  de  fer  à  l'est  de  Prince  Ru- 
pert  est  commencée  depuis  la  première  moitié  de  1908. 
Incalculables  sont  les  avantages  et  les  bénéfices  que 
wocureront  à  cette  entreprise  ses    relations    avec  la 
Compagnie  du  chemin  de  fer  du  Grand  Tronc  du  Canada 
qui  exploite  4,800  milles  de  chemin  de  fer  passant  par 
tputœ  les  grandes  villes  et  les  principaux  centres  du 
Canada,  ccinme  Windsor,  London,  Hamilton,  Toronto 
Montréal  et  Québec.     Montréal,  la  première  ville  de  U 
Puissance,  située  à  la  tête  de  la  navigation  océanique 
sur  le  fleuve  St-Laurent,  conservera  toujours   grâce  à 
son  port  magnifique  et  aux  richesses  illimitées  de  son 
développement  industriel,  sa  position  de  métropole  du 
Canada.    Québec,  promet   aussi  de  prendre  une  im- 
portance croissante,  grâce  à  la  construction  du  nouveau 
Chemin  de  fer  Transcontinental.    Ces  avantages  seront 
accrus  pour  la  Compagnie  du  fait  de  ses  relations  avec  le 
Urand  Tronc  du  Canada  qui,  en  sa  qualité  de  Ugne  pion- 
mère  de  ce  pays,  occupe  la  position  la  plus  favorable 
quant  aux  aménagements  de  terminus  et  aux  raccorde- 
ments de  voies,  avec  les  grands  centres  de  fabrication 
de  lest  et  les  points  d'expédition  des  exportations. 
HaMax  et  St-Jean,  les  principales  villes  des  Provinces 
Maritimes,  avec  leur  population  sans  cesse  grossissante 
et  leur  position  primordiale  parmi  les  ports  canadiens  de 
1  Atlantique,  contnbueront  dans  une  large  et  importante 
mesure  au  trafic  de  la  nouvelle  ligne,  aussitôt  que  celle-ci 
s  y  rendra.    D'aïUeura,  ces  avantages  ne  se  bornent  pas 
au  Canada;  ce  magnifique  réseau  dessert  également  les 
gandes  villes  de  Chicago,  Détroit,  Toledo,  Buffalo  et 
Portland  aux   Etats-Unis.     La  nouvelle  ligne  Trans- 
continental va  se  trouver  dès  le  début  à  même  de 
participer  exclusivement  à  tous  les  bénéfices  de  cette 
mcomparable  position  qu'une  compagnie  de  transports 
ne  pourrait  acquérir  qu'au  prix  de  longues  années  de 
labeur  et  d  expérience,  et,  au  début-même  de  ses  opéra- 
tions, elle  se  trouvera  à  la  tête  d'un  trafic  général  énorme 
déjà  étabh  et  provenant  du  réseau  du  chemin  de  fer  du 
tirand  Tronc,  mais  qui,  en  ce  qui  regarde  le  Nord-Ouest 
se  faisait  avant  cela  par  l'entremise  d'autres  lignes 

Si  grMide  que  soit  la  portée  de  la  construction  de  ce 
grand  chemm  de  fer  sur  le  développement  des  richesses 
de  la  Puissance  du  Canada,  un  des  plus  précieux  avantages 
quelle  procurera  sera  la  création  de  la  voie  la  plus 
courte  d'Europe  en  Asie.     Car,  aussitôt  son  achèvement 
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it  y«  n^*°"''.°^*^"  *"*^>«-  des  lignes  destoameta 
aa  commerce  d'exportation  et  d'im^rtktion     La  dS! 

.Ltî^'^  ^^  """gat'on,  par  suite  de  la  XSion 
s^entnonale  extrême  du  terminus  sur  le  pt/fiq^  ce 

uTrâSt    r^'r.'l::-^'"'"  ""  ""-^  qu'aucun^^rtS 
ramS^r.il^P^'^'l"?  *°  ***    '^duit  dWant  rt  lé 

En  vertu  de  ses  arrangements  avec  le  irnuv»r.«^»» 

fetoût  en  s-i  Cc^î^f,  r  '^I'^^^'«°t  en  «vres  sterling, 
de  la  C^mprgi^ë  '^P'*^"''^"»'"  ««frisé  par  la  Charte 

raccordSSntUcTa  lign^m'ê   '*   ^°''   ^""^'"  - 
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mi«  en  vente  sur  le  marcM;  l'intérêt  marau<  dont  le  pu- 
blic fut  preuve  à  l'égard  de  ces  emplacements  est  trts  en- 
çouraseant  pour  la  compagnie  et  des  miUien  de  lots  ont 
«é  dijk  vendus.  Des  villes  actives  surgissent  là  ou 
1  e»(jtait  il  y  a  quelques  mois  que  la  prairie  nue:  aussi- 
tôt que  la  voie  est  pesée  apparaissent  les  élévateurs  les 
magasins,  les  habitations  et  autres  indices  d'activité. 
Cette  croissance  extraordinaire  s'accentue  particulière- 
ment aux  Pomte  Divisionnaires  ou  de  Tête,  qui  sont  au 
nombre  de  cinq,  entre  Winnipeg  et  Edm".ton:  savoir- 
ïUveis,  Man.,  MelviUe,  Watrous  et  Bi;,  ar,  Sask.,  et 
Wamwnght,  Alta.,  et  il  y  a  bien  d'autîes  villes  gui 
promettent  un  développement  notable. 
_  A  mesure  que  la  construction  du  chemin  de  fer 
s  avancera  à  l'ouest  d'Edmonton,  des  emplacements  de 
vill«  sétabhront  le  Ion*  de  la  ligne  et  seront  mis  en 
vente  vers  1909. 

Pour  les  renseignements  relatifs  aux  emplacements 
de  villes  et  aux  terrains  de  fermes,  les  demandes  devront 
être  adressera  M.  W.  P.  Hinton, agent-général  des 
Wyageurs,  Chemin  de  fer  Grand-Tionc-PaciBaue  k 
Wmmpeg,  Man.  ^ 

La  Compagnie  de  télégraphe  Grand-Tronc-Pacifique 
a  été  constituée  légalement  par  Acte  du  Parlement  daté 
de  1906  avec  un  Capital  social  de  $5,000,000,  pour  la 
construction  d 'un  réseau  de  télégraphes  le  long  du  chemin 
de  fer  Grand-Tronc-Padfique.  La  compagniea  reçu  des 
pouvoirs  étendus  et  peut  étabUr,  construire  ou  acquérir 
par  achat,  loyer  ou  autrement,  et  entretenir  et  exploiter 
toute  sorte  de  hgne  ou  Ugnes  de  télégraphe  ou  de  télé- 
phone, aénenne,  souterraine,  ou  par  câble,  ou  tout 
système  de  télégraphie  sans  fil  ou  de  signaux  ou  autre 
mode  de  communication  électrique  ou  magnétique 
partant  de  et  aboutissant  à  n'importe  quelle  place  du 
Canada  ou  d'ailleurs,  et  d'établir  des  bureaux  pour  U 
transmission  ou  réception  des  messages  ou  communica- 
tions; et  peut  entretenir  et  réparer  des  lignes  de  télégra- 
phe, téléphone  ou  câble  pour  d'autres  personnes. 

En  même  temps  que  s'inaugurait  le  service  de  train 
eatré  en  vigueur  le  ai  Septembre  1908,  la  Compagnie 
de  télégraphe  Grand-Tronc-Padfique  a  commencé  un  ser» 
vice  de  télégraphie  commerciale  entre  Winnipeg,  Man., 


•UT  la  trains  '  "'°  "^'^  *>  "«Magerie» 

con.tructiSr,St T^^«^!X'1  P"".'"*  travaux  de 
«nontant  de  ««  ~«^™        •""  '*  ^*°*e  d»  bons  au 


